
 

10 ans  d’artisanat sans frontières, de souvenirs, d’échanges et, 
pour les 10 prochaines années : des projets structurants  

- Récit -  
 
Une organisation minutieuse et une journée ensoleillée ont apporté le cadre idéal pour que les 
membres de la planète Cosame se rencontrent au cours d’un événement sympathique et instructif. Le 
nombre et la qualité des participants mobilisés ont fait de cet anniversaire une véritable réussite ! 

Une centaine de partenaires institutionnels européens et français, autorités publiques, chambres 
consulaires et organisations professionnelles africaines, et des artisans sans frontières, ONG et 
groupements de producteurs : tous les acteurs et interlocuteurs du Cosame étaient là pour souhaiter 
bon anniversaire au programme ! L’animation chaleureuse et  dynamique de quelques complices a 
contribué aussi à apporter à cette célébration l'enthousiasme, l'énergie et l’enrichissement mutuel, qui 
font vivre le Cosame depuis 10 ans. Pour ne citer que le témoignage de Virginie  Simo-Nkamsipa, 
présidente de l’association camerounaise « Lumière du Monde », ce 10ème anniversaire a permis 
de vivre « un après midi riche et pédagogue, convivial et  chaleureux ». 
 
La première séquence de la cérémonie était donc constituée de trois tables rondes successives qui 
ont permis, tour à tour, de faire quelques rappels et constats, et de dégager des préconisations pour 
la consolidation et le développement du Cosame. Une deuxième séquence a consisté en la remise 
des passeports d’artisans sans frontières à douze artisans et experts en signe de reconnaissance 
pour leur contribution solidaire aux activités de renforcement des compétences et de formation 
initiale.  
 

TABLE RONDE 1. LES ARTISANS VOLONTAIRES EN APPUI A LA 
FORMATION INITIALE ET AU PERFECTIONNEMENT 

Noëlle Delabbé, artisane couturière, meilleure ouvrière de France 
Dominique Ecale, Roger Lothon et Antoine Soive, artisans boulangers 

Jean-François Lamoureux, Actions contre la faim et Hugues Renaudin, CFSE 
 
Quatre artisans sans frontières ont échangé leurs expériences avec des représentants d’ONG pour 
montrer le rôle central qu’avaient joué les artisans sans frontières volontaires dans le développement 
de la formation initiale et des compétences dans des métiers porteurs et générateurs de revenus. Cet 
éclairage a été enrichi par leurs témoignages sur les valeurs et les leçons tirées de ces missions par 
les artisans sans frontières eux-mêmes ainsi que par les bénéficiaires et les organisations qui en 
avaient pris l’initiative. 
 

 La table ronde a conclu à la nécessité de professionnaliser les missions des artisans sans 
frontières  et de donner une plus grande échelle au programme pour que son impact soit 
un véritable  levier de développement. L’importance des relations nouées avec les intervenants 
locaux dans les pays où ont lieu les missions a été également rappelée pour insister sur l’un des 
aspects positifs de l’approche Cosame consistant dans le renforcement en priorité des 
compétences locales. 

TABLE RONDE 2. LES ARTISANS ACTEURS DU RENFORCEMENT DES 
CAPACITES TECHNIQUES ET ENTREPRENEURIALES 

Colette Coppens, artisane couturière, Francis Maffre, artisan menuisier 
Françoise Laporte, Frédéric Deschamps et Pierre Luinaud, artisans maroquiniers 

Nelly Tsassa (FJEC) et Roudolph Hamka (GIC ADA), experts africains couture et cuir 
H. de Beaumont, Tech Dev 

 
Véritable pivot dans l’histoire du Cosame, la méthode du compagnonnage artisanal a été présentée 
au cours de cette table ronde. Sont intervenus des experts africains, des artisans sans frontières 
ayant réalisé des missions sur les métiers de la couture, du bois et du cuir, au Sénégal, Congo, 
Cameroun et Mauritanie, Tech Dev, partenaire de longue date du Cosame. 



 

Ils ont commencé par rappeler que le compagnonnage artisanal avait été introduit en 2004 pour 
capitaliser les acquis du programme en matière de montage des missions et mieux adapter ces 
missions aux réalités de terrain. Le compagnonnage a ainsi préparé les évolutions postérieures du 
Cosame orientées au développement de la petite entreprise, à l’accès aux services d’appui et au 
renforcement des corps intermédiaires. 

Les apports du compagnonnage artisanal dans le renforcement des compétences techniques des  
artisans ainsi que dans l'accès aux nouveaux  marchés ont été présentés d’une manière détaillée. Les 
témoignages ont été convergents sur le rôle des missions de compagnonnage et du dispositif de suivi 
et évaluation mis en place en 2007 dans la structuration des filières et le renforcement du dialogue 
entre tous les acteurs, région par région et pays par pays. L’impact du compagnonnage dans le 
développement d'une culture entrepreneuriale a été, également, reconnu. 

 La question institutionnelle, indispensable à la mise en place des approches de mutualisation 
de ressources, construction de partenariats et animation économique, a été reconnue comme la 
contrainte principale qu’il s’agit de surmonter pour donner toute son efficacité aux 
services offerts par le Cosame et pour améliorer ainsi l’accès des petites entreprises aux 
services d’appui et aux marchés les plus porteurs. 

TABLE RONDE 3. LES ARTISANS AU SERVICE DU DEVELOPPEMENT 
DE LA PETITE ENTREPRISE ET DE SES CORPS INTERMEDIAIRES 

Aichatou K. Boulama (SAFEM) et Landry Noutchang (CCIMA), experts africains artisanat féminin et 
appui consulaire à l’artisanat 

Emmanuelle Hamel (MIIIDS), Hervé Gallepe et Nicolas Cezard (AFD), Ginette de Matha et Gilles 
Beville (MAEE), dispositif français de coopération 

Fodé Sylla (AREVA), Marc Jozan (TOTAL), Fondationns d’entreprise 
 
Lieu de rencontre entre les partenaires africains et français du Cosame et ses nouveaux 
interlocuteurs, dans une perspective d’élargissement de son portefeuille d’actions et de diversification 
de ses partenaires, cette table ronde avait comme objectif de faire l’esquisse des évolutions futures 
du Cosame.  
 
Le bilan de l’activité du Cosame a donc été l’occasion de dessiner les perspectives d’avenir, les 
nouveaux partenariats et les pratiques les plus innovantes d'appui au secteur privé, destinées à 
renforcer le rôle de l'artisanat, de la petite entreprise et du secteur des métiers dans le développement 
économique de l'Afrique. 

Les convergences entre les démarches propres aux fondations d’entreprise, en particulier celle de 
Total, et les propositions du Cosame en matière de mutualisation de ressources, d’approche 
partenariale et de mobilisation des compétences locales, ont été soulignées. L’AFD a également 
confirmé son appréciation positive sur ces démarches et sur l’intérêt que peuvent avoir les centres de 
ressources professionnelles pour améliorer les compétences commerciales et l’accès aux 
financements et aux garanties pour les petites entreprises. La politique de développement 
solidaire, l’appui à l'artisanat féminin et les nouveaux partenariats public - privé ont été reconnus 
comme des vecteurs importants pour la construction de nouvelles modalités de la coopération. 

 En conclusion, comme cela avait été déjà signalé dans les conclusions des tables rondes 1 et 2, 
cette dernière table ronde n’a pas manqué de reconnaître, d’une part, l’impact évident et la 
capacité de structuration des actions d’appui à l’artisanat africain conduites par le Cosame 
et, d’autre part, la nécessité de professionnaliser les missions des artisans sans frontières 
et de leur donner une autre échelle. 



 

3ème REMISE DES PASSEPORTS D’ARTISANS SANS FRONTIERES 
 

La remise  d’un passeport d’artisans sans frontières aux artisans et experts mobilisés par le Cosame a 
été décidé en 2004 par l’Assemblée Générale du réseau français des chambres de métiers et de  
l’artisanat comme un moyen de reconnaître l’engagement solidaire des artisans ayant accepté 
d’apporter leur savoir-faire, leur temps et leur expérience aux activités de renforcement des 
compétences des artisans et apprentis du Sud. Douze artisans et experts ont reçu un passeport 
d’artisans sans frontières dans les domaines de l’innovation, de la valorisation du métier, des 
méthodes traditionnelles et des ressources humaines, du traitement de la matière première, de la 
créativité, du design, de la relation commerciale, de la responsabilisation et de l’organisation des 
ateliers (tableau ci-contre). 

Le plaisir et l’enrichissement personnel que leur ont procuré leurs missions ont été reconnus 
unanimement par tous les artisans sans frontières. Leurs engagement et souhait d’aller plus loin ont 
été également confirmés. Ils veulent continuer à être présents auprès des artisans du Sud pour les 
soutenir à relever leurs défis et à se regrouper. Ils ont précisé, enfin, que l’appui aux artisans doit 
s’inscrire dans un processus de longue haleine, constant et durable, car les résultats d’une telle action 
ne seront perceptibles que des années plus tard. 

A la fin de cette cérémonie, le sentiment qui s’est dégagé et qui semblait partagé par l’ensemble des 
participants tient en trois mots qui ont constitué l’essentiel des échanges au sein de la planète 
Cosame lors du cocktail de clôture : 

1. L’approche du Cosame est originale car elle est basée sur l'engagement d'artisans  
expérimentés et bénévoles, et elle est efficace car elle permet des avancés dans le renforcement  
technique des compétences d'artisans bénéficiaires. 

2. La rencontre, enrichissante pour tous, a démontré que la solidarité, l'écoute, la 
compréhension de l'autre, avec ses  valeurs et croyances, permettent de briser les contraintes 
tabous et les préjugés qui pèsent encore sur l’artisanat et le secteur des métiers.  

3. Et le mot de la fin, prononcé cependant au début de la cérémonie : « pour les relations 
exemplaires de coopération et de partenariat et ses méthodes adaptées, pour l'ambiance d'amitié, 
d'échanges informatifs, de partage d'expériences et d'identification des perspectives d'avenir, pour 
le sens du militantisme, de la solidarité et du  partage des membres du Cosame, parce que les  
missions de compagnonnage artisanal sont des actes de citoyenneté et pour le rôle d'avant garde 
que le Cosame est appelé  à jouer pour le développement du secteur des métiers et de 
l'entreprise artisanale en Afrique, je tiens à souhaiter une réussite pérenne au Cosame », Omar 
Derraji, Président de la Conférence permanente des chambres consulaires africaines et 
francophones (CPCCAF). 



 

LES PASSEPORTS D’ARTISANS SANS FRONTIERES 2009 
 

Artisans sans 
frontières 

 
Mission Passeports remis par 

Augustin Mabou 
100è  mission artisan 
sans frontières 

Artisanat alimentaire 
Cameroun, mission 
sud/sud 

Mamata Bako Djaouga, Ministre du 
tourisme et de l’artisanat du Bénin 

Antoine Soive 
Formation par la 
responsabilisation 

Boulangerie 
Vietnam, Inde, Niger 

Aïchatou Boulama Kané, Coordinatrice 
du Salon de l’artisanat féminin du Niger 

Jacques Péatier 
Gestion de la relation 
avec les clients 

Maçonnerie, Sénégal Baboucar Diouf, Secrétaire général de 
l’Union nationale des chambres de 
métiers du Sénégal 

Jean-Claude Sulka 
Valorisation méthodes 
traditionnelles 

Bijouterie, Mauritanie Gérard Gaveau, Directeur du Service de 
l’ONUDI en France 

Frédéric Deschamps
Créativité et design 

Cuir, Cameroun Jérome Peyrat, Directeur de Cabinet du 
Secrétaire d’Etat à la coopération et à la 
francophonie 

Michèle Papin 
Valorisation du métier 

Didier Duchêne 
Valorisation des 
ressources humaines 

Couture, Bénin 

Métal, Sénégal 
Président Michel Meyer, Comité de 
coordination des affaires européennes et 
internationales, APCM 

Francis & Dany 
Maffre  
Transfert de 
compétences 

Bois et conseil 
institutionnel, 
Mauritanie  

Gilles  Beville, Chargé de mission au 
Ministère des affaires étrangères et 
européennes 

Agnès Prévost 
Innovation technique 

Céramique, poterie, 
Congo 

Hervé Gallepe, Responsable Pôle appui 
au secteur privé de l’Agence Française 
de Développement 

Cyril Guinut 
Adaptation aux cultures 
locales 

Bulangerie, 
Cambodge 

Patrick Edel, Délégué général de la 
Guilde européenne du raid 

Denis Vivent 
Organisation de la 
production 

Bois, Cameroun François Moutot, Directeur général de 
l’APCM 

Nicolas Chareyre 
Traitement de la matière 
première  

Bois, Congo Emilie Court, Chargée du Cosame à 
l’APCM 

 


